
>>  C’est  le  capital  qui  se  fout  de  la
solidarité !

Le  10  novembre,  le  Parisien  titrait :  Grève
«sanitaire» des profs : un mouvement «indécent
et déplacé» selon l’exécutif .

Bon, on n’a pas d’abonnement au Parisien donc
on  n’en  sait  pas  plus  et  franchement  ça  nous
suffit. On est responsables du terrorisme, on n’est
pas laïques, on n’est pas fermes et maintenant on
est indécent-es.

Et si c’était celui qui dit qui y est !

>> On n’arrive plus à en rire

J'ai envie de chialer tellement cette reprise est
horrible ... les gosses masqué-es avec des bouts
de  ficelle,  pas  de  sourire,  on  étouffe,  les
gendarmes partout, on se gare à 3 kilomètres, les
parents n'approchent pas de la grille d'entrée, on
fouille les cartables des petits ... on n'a pas reçu
les masques, ils sont arrivés dans les collèges de
secteur  !  Impossible  d'avoir  la  DSDEN  pour

obtenir une autorisation de trajet pour aller les
chercher  ....  J'appelle  le  collège,  ils  sont  en
réunion et ne sont pas au courant .... Mon école a
été  visitée  ce  week-  end,  poupée  pendue  avec
masques ensanglantés ..... Et j'en passe..... Le rsst
ne fonctionne pas ce matin, forcément ...... J'en ai
déjà marre …

>>  Pas  besoin  d’une  nouvelle  plateforme
pour les oubliettes, il y a toujours le RSST :
registre  de  sécurité  et  santé  au  travail  .
Voici une fiche déposée :

Amère rentrée.

Face  à  la  gravité  de  la  situation  (décapitation
d’un collègue pour avoir  fait  son métier  et  fait
travailler  ses  élèves  sur  les  valeurs  de  la
République), face à l’absence de réponse adaptée
de  ma  hiérarchie  ministérielle  –  minute  de
silence, lecture d’un texte « hors contexte », 1 mot
de l’équipe de France de Football (???!!!) - ; devant
l’absence évidente de soutien de mon ministère
de tutelle qui n’a jamais cessé d’atermoyer dans
la  gestion  de  cette  affaire,  laissant  la
communauté  éducative  livrée  à  elle-même,
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condamnée  à  trouver  des  réponses  à  ses
questions dans les médias ; face à ces faits, alors
qu’il  est  de la  responsabilité  de mon ministère
d’assurer la protection de ses agent-es (titulaires
ou non) dans l’exercice de leurs fonctions, je me
sens abandonné et en insécurité, voire en danger
depuis la rentrée du 2 novembre. Je ne peux que
constater  que  d’autres  collègues  ressentent  les
mêmes appréhensions.

>> La liberté d’expression selon Blanquer

Photo  extraite  d’une  vidéo  de  Charles  Baudry,
journaliste pour RT France - devant le lycée Colbert
à Paris le 3 novembre 2020 

>>  Quand  on  dit  « inclusion »,
l’ « exclusion » n’est jamais loin

Toujours aucune communication écrite et claire.
L’IEN ASH fait dire que les inclusions restent de
mise. Les IEN de circo du premier degré parlent
d’inclusion  à  la  demi-journée…  Après  une
première période chaotique où la mise au point
des  emplois du temps a pris  beaucoup de temps
on efface tout et on recommence ? 

Ne  lâchons  rien !  Les  élèves  bénéficiant  du
dispositif ULIS sont rattaché·es à leur classe 

>> Pas de stagiaires de 3ème à l’école 
Le  rêve  de  ma  fille :  devenir  Professeur  des
écoles,  la  tient  depuis  des  années.  Pour  le
réaliser elle a convenu avec son enseignante de
CM1 dès son entrée en 6ème, de réaliser son stage
d’observation de 3ème dans son ancienne école et
s’y est rendue chaque fin d’année, pour garder le
lien et se conforter dans son projet.

Arrive  enfin  l’année  de  3ème,  après  un
confinement  laborieux,  il  est  temps  de
s’organiser  pour  vivre  enfin  sa  première
immersion  dans  son  futur  environnement  de
travail. La convention de stage est remise à son
ancienne  « maîtresse »,  tout  le  monde  signe  sa
partie sauf la DSDEN qui répond à l’enseignante
qu’il est désormais impossible pour les élèves de
3ème de faire leur stage en établissement scolaire
sous prétexte que les élèves doivent découvrir un
environnement   professionnel  qu’ils  ne
connaissent pas…

Déception énorme de la future stagiaire qui doit
« en  urgence »  trouver  un  autre  stage  dans  un
milieu  professionnel  différent  de  celui  qu’elle
aspire à intégrer, révolte de l’enseignante qui se
faisait  un plaisir  et  un devoir  d’accueillir  cette
ancienne  élève  hyper  motivée.  Un  mail  est
envoyé  au  collège  par  la  PE  pour  prévenir  les
collègues  PP  de  3ème que  désormais  à  l’EN  on
refuse les stagiaires, incompréhension du corps
enseignant et lecture de ce mail en classe.

Si l’EN voulait dissuader les enfants de devenir
enseignant·es,  elle  ne  s’y  prendrait  pas
autrement !

>> Un dernier exemple d’indécence pour la
route ?

A vos stylos ! A vos claviers !
Si vous aussi vous vivez des aventures 
extraordinaires, si vous voulez faire part d'un 
coup de gueule, d'un témoignage, d'une info ou 
proposer un dessin, écrivez à: sudeduc14@free.fr
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